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Ne pouvoir vivre qu’une vie,
c’est comme ne pas vivre du tout.
Milan Kundera

I.
LA PASSAGÈRE
| 1
Ce que l’on fuit
Tout commence par une interruption.
Paul VALÉRY


Côte d’Azur – Baie de Cannes
C’est le ciel qui vous happait d’entrée. Méditerranéen, hypnotique. Un à-plat d’un bleu profond qui donnait le vertige. L’air était pur, dépourvu d’humidité, traversé çà et là par le vol des mouettes au-dessus du bateau. Un yacht de quarante-cinq pieds oscillant dans le clapotis régulier des vagues argentées.
Oriana Di Pietro était arrivée trois heures plus tôt, par un vol en provenance de Milan. Dès que l’avion s’était posé à Nice, elle avait appelé la capitainerie du port Canto pour demander que l’on appareille le Luna Blu. Elle s’était rendue directement à Cannes depuis l’aéroport sans passer par la maison. Elle avait besoin de calme et de solitude pour bien peser les conséquences de la décision qu’elle s’apprêtait à prendre.
Elle avait jeté l’ancre au milieu des deux plus grandes îles de Lérins, là où la mer devient turquoise. Persuadée que cette escapade l’apaiserait et l’aiderait à y voir plus clair, elle s’était installée sur le flybridge où elle avait fait coulisser la banquette pour la transformer en bain de soleil. Depuis cette position surélevée, elle embrassait tout le paysage : l’horizon azur, le massif de l’Estérel, la silhouette romanesque du monastère fortifié de Saint-Honorat.
Pourtant quelque chose n’allait pas.
Oriana avait bien essayé de se détendre, mais, au lieu de l’apaisement espéré, une inquiétude s’installait en elle. À demi redressée sur les coussins, elle retira ses lunettes. La mer s’était assombrie comme si on avait dilué du mercure dans la Grande Bleue. Des vagues s’étaient creusées. Le présage d’une tragédie imminente flottait dans l’air électrique.
Elle se leva de la banquette et s’enroula dans un paréo. Elle sentait une présence. Une menace invisible qui lui fit regretter de ne pas avoir emmené un skipper ou un garde du corps.
Inquiète, elle descendit sur le pont inférieur, inspecta l’intérieur de la cabine, fit le tour du yacht, regarda à travers les fenêtres qui s’étiraient sur toute la longueur de la coque. Elle ne vit personne, mais cela ne calma pas son angoisse.
Qui était là ? Adrien ? Les enfants ? Cette petite garce d’Adèle Keller ?
La peur zébra sa peau de décharges glacées. Elle s’arrêta à l’arrière du bateau, entreprit de se raisonner, s’interrogea de nouveau : de qui avait-elle peur soudain ? Elle se força à respirer à fond pour desserrer la tenaille qui lui mordait le ventre.
Mais l’oxygène lui manquait. L’atmosphère était devenue poisseuse : un souffle lourd, oppressant, incrusté en elle, collé à ses os.
Elle se retourna encore. Oui, quelqu’un l’observait. Qui se rapprochait jusqu’à la frôler.
Elle se pencha vers la passerelle qui descendait à la plage de bain. Là, elle aperçut un canot pneumatique amarré au bateau, près de la plate-forme hydraulique.
Cette fois, elle ne put retenir un cri.
Elle n’était pas folle. Il y avait bien quelqu’un à bord !
Les battements de son cœur pulsèrent dans ses tempes. Elle décida de remonter sur le flybridge, mais dans la précipitation loupa une marche de l’échelle d’accès et retomba sur le pont. Lorsqu’elle leva les yeux, une masse sombre masquait le soleil. Une forme humaine se dressait au-dessus d’elle, vêtue d’une combinaison de plongée noire en néoprène. La silhouette était armée d’une barre à mine de petit calibre ou d’un tisonnier. Bien qu’elle soit coiffée d’une cagoule, on apercevait une bonne partie de son visage.
En reconnaissant les traits de son agresseur, Oriana fut saisie d’effroi et comprit que toute lutte était vaine. Le premier coup l’atteignit à la tête. Le deuxième s’abattit sur son cou sans lui laisser le temps de crier. Elle perdit connaissance tandis qu’une giclée de sang se répandait sur le pont.
Dans le ciel, des mouettes au plumage de cristal lançaient des cris stridents.
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Ce que l’on sait
Les vérités sont des illusions dont on a oublié qu’elles le sont.
Friedrich NIETZSCHE


Une riche héritière italienne
agressée sur son yacht au large des îles de Lérins
Nice-Matin – 06/05/2023
Oriana Di Pietro, une journaliste et éditrice italienne, fille de l’homme d’affaires Carlo Di Pietro, a été violemment agressée ce vendredi dans la soirée sur son yacht au large des îles de Lérins.
L’irruption de la violence dans un lieu enchanteur est toujours déroutante. Le drame qui s’est joué vendredi en est une nouvelle illustration. Son cadre est l’un des plus beaux panoramas de la Côte d’Azur : les eaux cristallines qui séparent l’île Sainte-Marguerite de sa voisine, Saint-Honorat.
Une célèbre journaliste et éditrice italienne
C’est là que dérivait le Luna Blu, un yacht de quinze mètres appartenant à la famille Di Pietro. Aux alentours de 20 h 30, deux étudiantes de l’EDHEC qui rentraient au port ont repéré un corps étendu sur le pont arrière du yacht. Montées à bord, les jeunes filles ont découvert une femme qui paraissait morte et ont alerté le Cross Med par radio, lequel a envoyé des secours immédiatement.
La victime a été identifiée comme étant Oriana Di Pietro, 38 ans, célèbre journaliste et éditrice italienne, fille de l’industriel Carlo Di Pietro. Le corps de Mme Di Pietro portait de multiples lésions laissant penser à une agression brutale à l’aide d’un objet contondant. Inconsciente et grièvement blessée, la victime a été évacuée vers le centre hospitalier Simone-Veil.
Une scène d’une grande sauvagerie
Fanny Angeli, l’une des étudiantes qui ont découvert le corps et donné l’alerte, décrit une scène d’une grande sauvagerie. « Il y avait des traces de sang partout sur le pont », confie-t-elle, ajoutant avoir aperçu « de profondes entailles au niveau du crâne et du visage » de la victime.
Le parquet de Grasse a ouvert une information judiciaire pour tentative d’assassinat. La brigade criminelle de la PJ de Nice a été saisie de l’enquête.
Si les conditions météo étaient clémentes hier en début d’après-midi, elles se sont dégradées en fin de journée, laissant le lieu de mouillage relativement peu fréquenté dans la soirée. Des auditions de plaisanciers dont l’embarcation stationnait dans la zone ont néanmoins pu avoir lieu dès vendredi soir. La police a par ailleurs lancé un appel à témoin invitant toute personne détenant des informations qui pourraient éclairer les circonstances de l’agression à se manifester.
D’après une source proche de l’enquête, la journaliste, familière de la région et propriétaire de la villa Annabelle au cap d’Antibes, était seule sur son bateau au moment des faits. Son mari, le pianiste de jazz Adrien Delaunay, ainsi que leurs deux enfants de 5 et 7 ans séjournaient sur la Côte d’Azur depuis plusieurs jours. […]

*
Vive émotion en Italie
après la violente agression
d’Oriana Di Pietro
Var-Matin – 07/05/2023
L’héritière italienne victime il y a deux jours d’une violente agression sur son yacht se trouve « dans un état préoccupant » dans le service de réanimation de l’hôpital Simone-Veil.
« Elle est toujours dans le coma et souffre d’un traumatisme crânien, de multiples blessures au thorax et au cou et d’au moins un membre cassé », a précisé une source proche du dossier.

*
Affaire Di Pietro : des hypothèses, mais aucune certitude
Nice-Matin – 07/05/2023
[…] S’agit-il d’un cambriolage qui aurait mal tourné ? d’une dispute avec un invité encore non identifié ? d’une tentative d’assassinat ? Pour l’heure, le mystère de l’agression d’Oriana Di Pietro reste entier.
Samedi matin, des plongeurs de la brigade nautique de Nice ont tenté de découvrir des indices dans les eaux du canal du Frioul où se trouvait le bateau. La veille, jusque tard dans la nuit, les techniciens en identification judiciaire avaient entrepris une fouille minutieuse du Luna Blu – un F45 Flybridge d’une longueur de 15 mètres.
Les auditions des témoins potentiels présents dans la zone de mouillage n’ont semble-t-il pas apporté plus de précisions. Certains mentionnent un bateau pneumatique noir et rouge qui aurait été aperçu dans le bras de mer et qui aurait pu permettre à une ou plusieurs personnes de se hisser sur le yacht pour surprendre Oriana Di Pietro, mais ni la présence de l’embarcation ni l’identité de son propriétaire n’ont pour l’instant été attestées avec exactitude. […]
En Italie, des rumeurs bruissent déjà autour d’un possible « contrat » exécuté par un professionnel. « Tout au long de sa carrière, les enquêtes et les publications d’Oriana Di Pietro ont heurté certains intérêts très puissants », rappelle un connaisseur du secteur, égrenant pêle-mêle « la mafia napolitaine, les filières de drogue en Europe, les nouvelles Brigades rouges ».
« Des élucubrations », a réagi dans un communiqué un porte-parole du groupe Di Pietro qui appelle à « s’en tenir aux faits » et à « attendre le témoignage de Mme Di Pietro lorsqu’elle sortira du coma ».

*
Qui est Oriana Di Pietro,
l’héritière italienne iconoclaste
agressée à Cannes ?
Originaire de Milan où elle vit toujours, la fille de l’industriel Carlo Di Pietro est née le 18 juin 1984, neuf ans avant son demi-frère Stefano. Diplômée du Centre expérimental de cinéma de Rome, elle travaille d’abord comme mannequin pendant ses études. En 2005, elle devient journaliste free-lance pour la RAI, couvrant l’actualité culturelle régionale avant de basculer comme envoyée spéciale à l’étranger. Correspondante de guerre en ex-Yougoslavie et en Tchétchénie, elle publie ensuite de grands reportages dans le Corriere della Sera sur l’insurrection de Boko Haram, la guerre de la drogue au Mexique ainsi que la situation au Darfour. En 2010, elle revient sur la RAI où elle officie souvent en tandem avec le cameraman et photographe de guerre Fulvio Clemente. Figure familière des téléspectateurs italiens, Oriana Di Pietro couvrira le Printemps arabe pour la chaîne publique avant de se tourner vers le Moyen-Orient, travaillant en Libye et en Syrie.
C’est là, en 2013, qu’elle est enlevée en compagnie de quatre autres journalistes italiens par une milice islamiste armée. Constitué de trois employés de la RAI et de deux free-lances, le groupe de reporters est retenu en otage plusieurs semaines dans la zone d’Ibid. Leurs ravisseurs les déplacent dans diverses prisons, les menaçant de les juger pour espionnage, avant de les libérer, sans doute contre le paiement d’une rançon bien que le gouvernement italien l’ait toujours nié. Si Oriana Di Pietro a toujours affirmé ne pas avoir été maltraitée pendant sa captivité, cet épisode laissa des traces et précipita son retrait du journalisme actif.
En 2014, grâce aux capitaux de sa famille, elle crée sa propre maison d’édition, baptisée Anello di Gise (L’Anneau de Gygès), qui publie des romans et des documents.

*
Affaire Di Pietro :
l’enquête se poursuit
AFP – 10/05/2023
Si l’hypothèse d’un cambriolage qui aurait mal tourné tient pour l’instant la corde, le procureur de la République de Nice, Philippe Lécluse, a tenu à rectifier certaines informations erronées diffusées par les médias. Aucun témoin direct n’a vu un ou des intrus se hisser sur le bateau. De même, la présence à l’heure du drame d’une autre embarcation non identifiée – un semi-rigide rouge et noir – n’est corroborée par aucune image, ni aucun témoignage crédible.
Au-delà des questions sur le mode opératoire – accident ou agression minutieusement préparée ? –, les enquêteurs butent toujours sur les motivations de l’attaque. Qui pouvait en vouloir à cette femme estimée et respectée ? Menées entre la France et l’Italie, les investigations se concentrent pour l’instant sur l’exploitation du téléphone mobile d’Oriana Di Pietro ainsi que sur ses liens familiaux et professionnels.

*
Cannes : Oriana Di Pietro
toujours entre la vie et la mort
Nice-Matin – 12/05/2023
[…] Le pronostic vital d’Oriana Di Pietro, héritière d’un empire industriel italien, est toujours engagé malgré les deux opérations pratiquées à l’hôpital de Cannes. Jules Bartoletti, chef du service de chirurgie, reste prudent sur l’évolution de son état compte tenu de la gravité des lésions.

*
L’empire Di Pietro :
autopsie d’une des plus riches
familles italiennes
L’Opinion – 13/05/2023
Décédé en 2021 à l’âge de 73 ans, Carlo Di Pietro était l’un des hommes les plus riches d’Italie, à la tête d’un empire commercial d’une valeur de près de 10 milliards d’euros. Son patrimoine était constitué de la société de lunettes et de verres ophtalmiques qui porte son nom et de diverses participations dans la banque, l’assurance et l’industrie de luxe. Une réussite fulgurante pour celui qui, à 25 ans, n’était encore qu’un modeste représentant de commerce.
À sa mort, la fortune du magnat milanais a été répartie à parts égales entre sa deuxième femme, Laura, et ses deux enfants, le pilote de course Stefano Di Pietro et sa demi-sœur, la journaliste et éditrice Oriana Di Pietro. Chacun des héritiers a donc reçu 33 % des parts de GIGE, la holding regroupant le patrimoine de Di Pietro, le 1 % restant étant détenu par Azeglio Capecchi, le jeune bras droit de Di Pietro. Nommé président de l’entreprise, Capecchi s’est toujours présenté comme le garant de l’unité de l’actionnariat familial.

*
Affaire Di Pietro : les relations de couple
au cœur de l’enquête ?
Nice-Matin – 13/05/2023
Plusieurs observateurs décrivent un couple conflictuel. « Oriana Di Pietro et son mari avaient une relation passionnelle et tumultueuse », rapporte une connaissance de la famille, décrivant deux personnalités « très possessives l’une envers l’autre ».
Une femme de ménage qui avait l’habitude d’intervenir à la villa Annabelle du cap d’Antibes a été témoin de nombreuses scènes de dispute, y compris devant leurs enfants. « Le ton montait souvent entre eux », confie-t-elle. « Mme Di Pietro se mettait fréquemment en colère, elle avait un caractère volcanique, latin. » S’il n’était pas rare qu’elle fasse voler la vaisselle, « leurs disputes ne duraient jamais très longtemps et étaient plus théâtrales que toxiques ». Un ancien pisciniste est moins indulgent, rapportant des propos brutaux et menaçants tenus par Adrien Delaunay qui se serait même montré physiquement agressif envers son épouse. « Je l’ai vu une fois en train d’attraper sa femme par les bras et les épaules, la secouant violemment au point de lui laisser des ecchymoses. »
Contacté, M. Delaunay n’a pas souhaité réagir à ces allégations.

*
Oriana Di Pietro
serait sortie du coma
Nice-Matin – 14/05/2023
Dix jours après son agression, la journaliste et héritière milanaise Oriana Di Pietro serait sortie du coma. Les médecins seraient cependant toujours très réservés sur son état.

*
Oriana Di Pietro a succombé
à ses blessures
Nice-Matin – 15/05/2023
L’héritière italienne avait été victime le 5 mai dernier d’une violente et mystérieuse agression sur son yacht au large des îles de Lérins. Elle est morte ce lundi 15 mai vers 8 heures à l’hôpital Simone-Veil de Cannes. Âgée de 38 ans, Mme Di Pietro avait été atteinte notamment au crâne, au cou et au visage lors de cette attaque dont le ou les auteurs n’ont toujours pas été identifiés.

*
La Jirs pourrait être saisie
dans l’assassinat d’Oriana Di Pietro
Les autorités italiennes et la famille Di Pietro s’impatientent devant le manque de progrès notables dans l’enquête sur la mort d’Oriana Di Pietro. La juridiction interrégionale spécialisée (Jirs) de Marseille pourrait être saisie dans les jours qui viennent. Les investigations seraient alors dirigées par un tandem de juges d’instruction et menées de concert par la direction marseillaise et la brigade criminelle de Nice en collaboration avec la Polizia di Stato de Milan.

*
Oriana Di Pietro avait été
brièvement entendue par la police
avant sa mort
Exclusivité – Le Point – 16/05/2023
L’héritière italienne décédée hier des suites d’une agression avait brièvement été entendue dimanche par un officier de police de la brigade criminelle. Rien n’a pour l’instant fuité sur le contenu de cette audition.
Plus d’informations à suivre.

*
Affaire Di Pietro : des mouvements
de fonds suspects identifiés
Var-Matin – 17/05/2023
Les enquêteurs s’interrogent sur des flux financiers suspects repérés sur le compte d’Oriana Di Pietro, notamment un virement de 300 000 euros à destination d’une banque genevoise.

*
Adrien Delaunay, le mari d’Oriana Di Pietro, entendu par les enquêteurs dans le cadre d’une audition libre
Nice-Matin – 18/05/2023
Les enquêteurs de la brigade criminelle de Nice tentent toujours de comprendre le mobile du ou des agresseurs de la riche héritière italienne qui a succombé à ses blessures à Cannes.

*
Affaire Oriana Di Pietro :
son mari Adrien Delaunay ressort libre et sans charge de son audition
« M. Delaunay a fait l’objet d’une longue audition par la brigade criminelle de Nice dans l’affaire du meurtre de son épouse. Cette audition, qui avait débuté à 10 h 15, s’est poursuivie jusqu’à 18 h 30 », a indiqué Philippe Lécluse, le procureur de Nice. Adrien Delaunay n’a pas été mis en examen au terme de son audition et est ressorti libre du tribunal sans qu’aucune charge soit retenue contre lui.

*
Affaire Di Pietro : interpellation
d’un conseiller financier
Les Échos – 19/05/2023
Jean-Claude Ziegler, conseiller financier de la famille Di Pietro, a été interpellé et mis en examen après avoir admis avoir détourné à son profit la somme de 300 000 euros depuis le compte de l’héritière. Un délit qui ne semble pas avoir de lien avec l’agression d’Oriana Di Pietro.

*
Les mélodies en clair-obscur
d’Adrien Delaunay
JAZZ MAG – Publié le 12 juillet 2022 –
Mis à jour le 21 mai 2023
Adrien Delaunay est au centre de l’actualité depuis l’agression de sa femme finalement décédée la semaine dernière. Nous republions cet article que nous lui avions consacré en 2022.
PORTRAIT – Natif de la Côte d’Azur, le pianiste franco-américain retrouvera ses racines azuréennes ce soir en se produisant sur la scène de la Pinède Gould pour partager son répertoire avec le public de Jazz à Juan.
La musique d’Adrien Delaunay ressemble à une toile de son peintre préféré, Pierre Soulages : une force sombre et lumineuse à la fois. Une ambivalence qui dépasse sa musique pour se retrouver jusque dans son physique : un look tantôt adolescent, tantôt viril, un regard insondable qui peut sans prévenir s’éclairer d’une douceur désarmante.
Déjà presque vingt ans que le pianiste franco-américain a enregistré son premier album et que les plus grands festivals du monde s’arrachent ce musicien surdoué, capable de fédérer un large public. Parfois présenté comme « le jazzman préféré de ceux qui n’aiment pas le jazz », il suscite des réactions tranchées. Ses admirateurs (qui sont souvent des admiratrices) le comparent volontiers à Bill Evans ou Keith Jarrett, tandis que d’autres, plus critiques, ne voient en lui qu’un produit marketing, un jazzman pour jeunes filles de classe de terminale qui se pâment devant son personnage d’écorché vif et utilisent ses musiques pour illustrer leurs stories sur les réseaux sociaux.
La vérité se situe sans doute entre les deux. Adrien Delaunay n’est pas un musicien révolutionnaire, mais on ne peut lui retirer ni sa technique ni sa singularité qui repose sur un talent de mélodiste hors pair. Le pianiste a une capacité à créer des airs et des improvisations élégants et accrocheurs. Des morceaux douloureusement mélancoliques qui vous prennent aux tripes et vous projettent ailleurs. Dans les méandres d’une enfance trop tôt disparue, dans les regrets d’un amour fané, dans les souvenirs des jours heureux qui ne reviendront pas.
D’où vient cette sensibilité qui entre en écho avec celle du plus grand nombre ? De son parcours tourmenté ? Des dérives de sa jeunesse ? De la force de sa rédemption ?
Adrien Delaunay voit le jour en 1982 à Villefranche-sur-Mer. Son père, François Delaunay, est un biologiste marin et apnéiste français qui, au début des années 1990, détient un temps le record du monde de plongée No Limit. Adrien passe une enfance et une adolescence tranquilles entre la France et les États-Unis où sa mère est professeure au Berklee College de Boston. C’est elle qui donne à son fils ses premiers cours de piano et repère ses dons précoces pour la musique. Adrien reçoit une formation classique avant de se tourner vers la pop et le jazz à la fin de l’adolescence.
En 1999, c’est le drame. Lors d’une dispute conjugale, François Delaunay blesse mortellement sa femme avec une arme à feu. Traumatisé, le jeune Adrien s’enfuit à New York et entame une période d’errance et d’excès qui dure près de quatre ans. Le pianiste gagne sa vie en jouant au poker et en se produisant dans des clubs de jazz. Mais sa consommation de drogue devient invalidante et l’empêche de percer malgré son talent. Après une overdose qui le fait passer tout près de la tombe, il doit son salut au saxophoniste Cedar Foreman qui le repère au 55 Bar, un club de Christopher Street. Le jazzman vétéran propose de l’intégrer à son quartet à condition que le jeune prodige passe par la case sevrage. Adrien entre en cure de désintoxication en Suisse et entreprend une psychothérapie qui lui permet de vaincre ses démons. C’est aussi à cette période qu’il rencontre celle qui deviendra sa femme, Oriana Di Pietro, fille d’un des hommes les plus riches d’Italie.
Libéré de sa dépendance, épanoui dans sa relation de couple, Delaunay peut enfin déployer ses ailes. Son premier album, Crown Shyness – qui mêle compositions originales et reprises de U2, R.E.M., Moby… –, reçoit des critiques élogieuses et touche un très large public. Une vingtaine d’autres suivront en solo, trio ou quartet. Hermès et Apple utiliseront sa musique pour vanter leurs produits, et le cinéma lui demandera plusieurs BO dont L’homme qui disparaît (Thomas Larmore, 2016) et Night and the Maiden (Alan Klein, 2019), élargissant encore sa notoriété.
Au fil des années, la singularité de Delaunay s’affirme à travers sa maîtrise de l’improvisation qui fait aujourd’hui tout le sel de ses concerts et impressionne même les plus sceptiques. « Il y a quelque chose de spirituel et de sacré pendant ces moments où la musique semble naître à travers moi », avoue-t-il. « L’improvisation est un processus très fragile, une alchimie inexplicable qui nécessite une perte de contrôle presque totale. Sur scène, je me contente de créer les conditions pour que la musique me traverse et arrive jusqu’au public. Parfois, le miracle se produit. Parfois pas. »
La musique comme le résultat d’une intervention divine ? osons-nous l’interroger. Delaunay prend le temps de la réflexion, mais n’élude pas la question, revendiquant plutôt une « spiritualité laïque », seul antidote à un monde contemporain qu’il trouve « anémié et désenchanté ». « Nous ne croyons plus en rien, nous ne nous intéressons plus à rien. Nous sommes devenus un détestable troupeau de petits êtres narcissiques trimbalés sur un paquebot à deux doigts du naufrage. Même à quelques secondes de la catastrophe nous ne trouverons rien de mieux que de dégainer notre portable pour immortaliser la scène par un selfie. »
Si cette vision se révèle prophétique, avouons que, dans l’orchestre de notre Titanic, nous aimerions bien avoir Adrien Delaunay au piano.
Isaure Delasalle

*
Affaire Di Pietro :
un an après le drame, l’enquête s’enlise
Nice-Matin – 30/04/2024
Qui a tué Oriana Di Pietro ?
Alors qu’approche le premier anniversaire de la disparition de la célèbre héritière, le mystère demeure entier sur son assassinat.
Crime crapuleux ? Intimidation mafieuse ? Vengeance personnelle ? Les enquêteurs n’ont jamais réussi à élucider le mobile et les circonstances précises de sa mort. Depuis le début, le mode opératoire déroute les enquêteurs. « On a cherché à brouiller les pistes avec cette agression à la barre de fer, mais ce crime est un contrat », parie une source proche de l’enquête avant de poursuivre : « Pour moi, quelqu’un voulait récupérer quelque chose sur le bateau. De l’argent, des documents, du matériel informatique… » Une thèse que rien n’infirme ni ne confirme.
Dans une affaire annexe à l’enquête en cours, un financier de la famille a été mis en examen pour détournement de fonds, mais le délit ne semble pas lié à l’assassinat de l’héritière.
Quelles sont les certitudes ? « Le scénario le plus probable est qu’une embarcation s’est approchée du bateau, et qu’un homme s’est hissé à bord et a attaqué Oriana Di Pietro avec une barre de fer », affirme un enquêteur. À part ça…
D’autres dénoncent une enquête sous tension, paralysée par les rumeurs et l’influence de la puissante famille Di Pietro. « Rien n’a été écarté lors des investigations », se défend Philippe Lécluse, le procureur de la République de Nice qui reconnaît pourtant que l’enquête est au point mort. « Si les preuves nous manquent pour l’instant, la vérité finira par émerger », assure-t-il, flegmatique.
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